
d'éinaner toites les ordonDwrnces eessaires pg9i1rIà ris .Le
t'état. 'Les électeurs savent très bien que laqut on iq en ai
iona<est pas entre le Ministère et la' Cla.mbre.dls pct,'ý

inais entre le Roi et ue f.ctiog;; c.ar, qu'zis soient bien per-
suadés que le o ùles pu i voti;eint 'atresseen réärseau11, ~ ~ ~ rpo~ au , .
discoirs do trônc, ils exLéerent les pouvoirs qui leur sont
accordés parla cirte; qi cle ce, moment ils n<agissent plus
bon.ime loux et fidèles représentnns, mais coniie'

illne faction; que par cet acte, ils perdirent leur e a i
de députés, 'se rendirent indigneý de la confia c le ers o
citoyens, et s'attirèrent la rlprqba.tion de tous les honnêtes
gens.

Quel logicien ne serait-ce pis que ce Drapeau Blanc, si des
assertions si.ns ombre de preuves étlient les raisonnleens et
s'ilie flMait pas conclure absurdéient de ces assertions,. que
les électeurs ne doivent et ne peuvent constitutionnellement
élire que tjes dýputés agréaNbes au ininistère; et qe lc'ore.ssi

pj'ne. Chambre le Députés ou même de Pairs, e.n réçponse
u discours du trône, ne Loi.t être. eo toot at pa!tnut, qoel . gécho e dc iséours, c'est-àçir. d'în d is.cou rssggéré a.u mo

barque par les ministres, et souvent l ur propre e.t. unique o.u,
vrge.

Il règne bepcoup de mécontentemen, dans cet.t.eaartied
royaume des 'Pays Bas appellée la Belgique, si Ilon eni juge
par les extrits des journaux de ce puys transcrits dans ceux
dei1ance, e surtout dais ceux du parti libéral. A la distaca
ou nous somiles, et privés des renseignemens nécessaires, nous
devons nous a bstenir deparler décidémn lt des afhires dlece·pays.
Tout ce qu'il nous semble permi.s de dire, c'est que le imécon-
tentement religieux, si l'on peut ainsi parler, paraiît se mêler,
Chez les Belges, au mécontentement politique; qu'ils paraissent
se pluindre que les i.ntorêts de leur pays sont sacrifiés, en bien
les cas, à1 ceux (le la Hollande, et qu'oun refuse i leur religion

des privilèges qtuon accorde à la protestante ; -ou qu'on n"ac-
corde pas à Iléglise catholique les immunités « ILedle reclame

Lijuste titre. L'origine du mécon.tentement et des plaintes pu-
liJques paraît'être provenue de certains réglemens concernant
les études ecclésiastiques, contre -lesquels quelques uns des
.éques (ju pays. se sont cabnrd prononcés. Les clarpeurs ont

etc depui, de plus ci piui._ fortes, les. réclamations de plus ec
plus li lies; et soit que les écrivains de l'o.posito o>6 'd<
Parti mecontntaient r lement passé les bornes deja libeité

. a presse soit qly ait dans. le governement un éritable.esprît deer.éeioin, plusieurs di ontp pru~. enèee.....tusd journau'.on
po.ur. e r ent, pt condamnés à des peiness rigpou
reuses. A en croir les ounaux rovajistes. dc iance, .e


